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'\Dans le jardin du 9eeue^

Je suis dans Le jardin du Reve
descendu ce soir en tremblant.
La-bas, vers la sableuse greve
scintillaient les flots chätoyants.

Je contai ma peine aux etoiles,

aux etoiles du firmament,
et je crus dans la nuit sans voiles
entendre un fremissement.

L'heure etait grave et solenneile,
Les feuilles frissonnaient parfois
et j'entendis sous Vombre freie
comme des soupirs et des voix.

0 ces soupirs, o ces murmures
parmi les fleurs et les parfums,
faisant revivre les blessures

et les regrets des jours defunts!

Et ma peine gemissait toute
au milieu du jardin fleuri;
alors, pour dissiper mes doutes,
les etoiles d'or m'ont souri.

J.-E. HILBERER.
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